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FEUILLETON .U CAN A 1) D .t dtéormais le prine de San- ne le perdait pas de vue, le regar- om>Pagnait par U n tlOuvemflent
Cataldo ne fut. plus inv ité aux i ait ou lui adressait une quesuon ; rotation centrale é a

c~ ~ thasse. royals. - alors, le présidend souriait a gréi- ment circulire. lr nouvL tIUsUU Ui nd e% riweà qui avaient la pri- bIetnent,' repOôsait sur, la tiille la a t~ U C O nls~~ f " urp
vi'' lèd'exciter'i %n degré presque chope quelconque qu'il tenait Ala vle -o trouvèrent tlo Pn

ékal la colère d4 Si -Majeêt., était main, et se contentait d'arracher lA l'autre- Et, comme le roi
X de 4 presenter detvant elle. avec boutons de son habit, .ie l'on ré nuait de garder l 8il -ne

'LE no0.1 ossýN1. -- ltee fvri- loi'gi et -de@ civeux trouvait l' lendemainsem64 aur 10 Sire. dit le prt- t e
courte. Toul homme dont le men- paquet. Un jour cependant tî't plup grand sang froid, fut i

Le lendemin rir du j'nun n'ail poi .t raté, dont le le roi avait poussé lte pauvre pré tant >tns pr.iv p:ir
le roi- h.eait à eoth n'ét.it- point poud'e à bà i e, eident 'plus loin qu'à '1ordinn:ir.l et titioe, ut.il q
TFavo-ite, avec autant de pa îir t dont la nuque n'était point ornée jue cette lilaisanterie lui avait fitit taut il Cue je reet,
d'entrain 'que sil n'< tIi P A!e; t un quîeue pl ou i lor gue, utégliger son jeu, le prince s'aper. RyJ4t--; reete, d;t ;i.la moitié de son r"yaume. Pot i'or lf riNason~e unjac, bin çut q'u.an dont il aurtit pu oee aS t ;n

Pendant ce temp4.. 1han'mn ,. : j.'i', le prince Pep. déf.ire lui était resté,
prenait NapleS. et, u beau mi n R i, qui avait tout perdu -Ah I mon Diu 1 que je sui l audied r

lé roi Naso'ne appxit .que :ein' .! sv'ie du riue qui avn*it hete i s'écria le prince, j'aurait p iravem.t q uil
libéral comptait un rc ' : 1e i .badout( iie et patrie potir donner ion aqet je ie yu ientôt I h lo'i ft
plus. 'était la qb ue I' P. onuivre, eut l'imp uutitnce' de ce. fait. 'a .péi n

thnorétn - ett-r drvat luï Fans poudre E l bi e ui plus béten- klnt %tnhi ch%.4'r î
Sa colère fat grand 11 i e e ' c uneV p.ir dl ile ce. bilaI:. fa core que Stre Mjdàté, secii »mit rin ent

prenait pas. que e j. a" d qv 'e v.us enl Z. p6rident ; car pu donner out paù - fa ix
donnés par. li. ne lui f e " ri î fi. quun bond. de sun le quinola., et il 'etst re.té dan' premlers couvent" qu
gardé plus exacteue a-u rà À i.. , isi.-eat à les in

e . i -t peuplani leur.« pari u
Carle. 11t nr~ earig prJa b.r ' 2 Le priLc, au lileu;ld se -fAt her, deldai'm et de tan

,'i rid co a i éctata de rire, la réponse lui rapp'- invit-r le roi à vet. au
emb .ue. ea iiN!i'lant probalem i la franchise de pauvres reclu.- dunveuxdeile- n'en avait p- . u ir d-me dun co fique tu o er

'obless-e et see bone lazzaroni. ea ent ie anis
emrant ac d Lailint tou dire aussi : le prési., d'une ch'if O e d

ra Ré votin-,d r il ne r a p -N'i: .i dent C.irull îo était!,.comniu e Nem - Miojtrté ro g ! t.
laore dnune prnerion or'i n u h h ::". d'une prison o rod, un grand e iazent devant Pr ile pareil i"l

auro i - - - 1 y a trie moi, co- -
- Y t e de o-"" Dieu, et avaitde tmagnifitg'ee chas- roi était que. e i i

ron@. ro eu dVr se4, des chwasses rillyaler., nxq re . oublie prftujUe t'a e- in
Le roi MsNà-& e s'*en1 no là., .

'lr il invitait an roi, et aux< ellis Leucio. C..tte colo .
Dieu e à saint Janvier de l hgé-r -te dnoo. i i peremptoire so 1 rci lui fi2ai l'honneur. 'é. cia était çeper:dart ' (à dà
le coeur de ses il-tz f "'l'4 d- ' f i I a p t'r lièref de i 'rt agreAnIl v d .

leve ,n ne,â £ca. la pas lrtee ait dans Een iisgrifique ri, f -T 1 eiitara h
lever une eglid.e sur :l*i d - l- m n e ni, :: 'b-.e' 1i4 l d.. '
Saint-Pierre . S 'il ni Sent "e rat , qui glril: rancune au lice que ce Iaesait la ch e- et mait ville. -it I . -jus

Ii. mme ar commeal M. Co mi au mai. ieu de in propriété. 1re-lieut'- die. Nap teLI
Sbonne vile a' S . es, et u eut ra1e ses !avOrs. llui s'f.&eviit un cAteau digne d'le ' corps et bien u ro seu

e chassrr, chyeux, irris une queue poti N lt-jté daignait, la .veille des les appartenaierit .. q4
vra! que, commne r ouS he. e rnti ué une- culotte courte chaes, arrivrsr. souper et cut r n'empechaiî pa" b d-

lit, le roi SA-' n était u-p dàne ce -chi*eau. où el e dlemue. av'ir en pal t ' > ILIai:merve.1leux ' tireur. olQ1 ii a 1. 'li V vi rne Scl ulufie e·'y avait xpr toute la Sicila rait quelquefois deux nu irois jour, moins le %t19 in et Il -Wt, deve
chas tjagyie qu'à baI rn h qu:n ho.mme qîi M ausi colère de suite.. Ua soir, on y arriva, nu e sérail du- n i Naone
il. était ECIr de ne totIchAr q:t lar re i li&étït le.qu'au défaut de l'é uee , *.1a . - pré'idcut Car comm d'babiu e, avec liuten- Comme le .sch eh d l .- aur.at

q'dfte'rd-i;, qi .. ayant pas un seul the ion 'de clig@er le lentlemuain pu une f i i f r % r î -i' e
ce poinT. B-de-Cîir ausit p' n-u sur la tét", et pas un seul poi Quand il agi-isait de chtweer, le. C'nnitance. - vir.t

geut que es chl~ti cil eu ' »,(rAce la n. j';nuepruu is'lv- l~ o'nd or ~tr' ~iUprendre de ses lîç2n5. .AlI lecu- était ent:é, .tout d'ibu'rd, roi ne dormait p vp. Ausdi, airè. naîmianc.s dain le Il o o.d5.
rieux de 'la chise, cest-gu'. - -dia s veur. dc.son souverain, a'etre tourné toute la nuit dans enn A ii. lp popu ion .i<.

geitq e esc mersd sit rceà la ma»j-!u1 u..ue perruque it, qeý levåi-t il ao poi-nt du 'jour, clo a t-ele encortb il, th
er fissent autant que lI li: r or t son fuont 'était. orné. A'us'i. et, allumant eon bougeoir. se diri. d ' priviiègeR qfi' 1.* a 't 1z ÎÏtte

tentrait dans d. c>ièr tol"r malgré eon -caractère emporté. le gea-t il en ch -mise vers la chambre v-illage du royaume h uI
fort préjudiciablesau couai .ble.Ln roi l'avait il pris el amitié grande. lu seigneur muzeisin. Ia clef mes .aiîanta ne- p'ut på dI

jour'quoriavait char'.é t'>ule lak -.jour 'qu'on aatblmgré, sa haine pour leÎ g'ens de était à la prte ; Ferdinand eut en contributions et ék. iia A la
journée dans la for.ét de l*ecr.zo; robe. Il le désigniait quelquefois vie de.voir quelle niine un .prési. loi du recrutement. Itr,
et que les chasseurs Iteaien: cerc- 1ur 'Ua 'partie de reverti. .dent aviit dans son lit. Il tourna la chapun, qu l que eoit âg e Onu
autour d un dduble rang ede an' étre

rér ;.c'était un ep.ectacle donné clef et entra dant. sa chambr, son @exe, a la' prétenuo:1 (
àila gaerie. Q iaand il jouait avec 1)'eu eervait le roi à-a guise. quelqqe peu parent du ri actuel.cadavree.ftappé ~ ~ auvn.e.AIiei 'Seulement 'lm lm zandi,1)A

cadavres frappe au 'ventre. A i~s.i to autre que le roi, le président. Le pré&ident, sip.n perruque et 'Sulement, 'les plu s l
tôt-le rouge lui mointa à la 1 14 tire, .t1hglftaitIla brida à sa colère,' fou en chpmise, tait assis au milieu lent mon nevU, et'
e, se retournant vers ëa .u:te : droyait Èon partner de gros mots. 'de sa chambre. Le roi alla droit à 'a ou in.

-Che i il portol e At a fatto tin tai-c/ e 'ci-l p h ffmd ia.t voler les jetons.. les fiches, lui.. Tandis que, surpris à l impro. - .a roi Nasou. en,
l'io cartes, pargent, e chandeliers. viste,- e pauvre prsident demen. en Sicile, chôssani t

Ce qui' voulait dire en. toutes Maiorsqu'il.avait I honeur de rait sans bouger, le roi lui mit le soit dans see forets à
lettres:4 .Qdel est-le porc' u a .eravec le-roi, le pauvre prési. bougeoir nous le -n.; pour bien calles du préident.
fait un pareille coup1?" d8ent Mevait is monott.s, et il lui voir la figure. qu'il faisait ; puis il parcs des abbesses, fa

-C'est moi, Eire, -répondit le fallait ronger p'sn frein. Il pr. commença à faire le tour de la ete. Soirs sa partierd'homb
prince de San-Cataldo. -Faut-il mae nait bien toujours, dans une inten tue et du piédestal avec une gra. ou dereversi, et ne r
pendre potr cela? tiorJ parfaitement 'claira, chandes vit6 admirable, tand.is nue la tete monde que son tchhtea

-Non, dit le roi ; mail.il faut ree- iers, argentî cartes, fiches et je. seule du président, mobile comme dimonte, où il y avait
er ch vous. ' ' tons m'ai, t A coup, le roi, qui celled'un magot de la Chine, l'ac- figue ;son lac de Fas

Pour les homes obitinée le 'Croup, l dans to:-
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